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Face à l’escalade guerrière de l’État d’Israël et la complicité  
des grandes puissances, exprimons notre colère !

Après Gaza et la Cisjordanie, Netanyahou a étendu sa guerre au Liban depuis le 21 septembre.  
Après les bombardements intensifs du sud du pays, qui ont notamment causé la mort du chef historique 
du Hezbollah,  Hassan Nasrallah,  et  de  l’essentiel  de  son commandement  militaire,  des  troupes  sont 
entrées sur le sol libanais. Le massacre de 1 200 civils et militaires israéliens le 7 octobre 2023 par le 
Hamas a donné au gouvernement d’extrême droite israélien la justification qu’il attendait pour se lancer 
dans une guerre sans fin, avec la complicité des dirigeants les plus riches de la planète, qui se moquent 
bien des victimes, qu’elles soient palestiniennes, ou israéliennes d’ailleurs !

Un an de massacres de civils

Les bombardements au Liban ont déjà fait plus de 
2 000 morts et des milliers de blessés. Des dizaines de 
milliers personnes ont dû fuir leur logement, alors que 
ce  pays  compte  déjà  un  million  de  réfugiés.  Pour 
l’État  d’Israël,  le  fracas  des  bombes  sur  ce  pays 
permet aussi de détourner l’attention du génocide qui 
se  poursuit  à  Gaza.  Depuis  un  an,  l’opération 
d’anéantissement dans la bande de Gaza a fait plus de 
41 000 morts,  plus  de  10 000 disparus  sous  les 
décombres  et  près  de  100 000 blessés.  La  quasi-
totalité des infrastructures de santé et des écoles a été 
pulvérisée.  Les  survivants  affrontent  la  famine, 
l’absence  d’eau  potable  et  les  épidémies.  En 
Cisjordanie,  les  colons  et  l’armée  ont  tué  près  de 
700 personnes  et  font  régner  la  terreur  parmi  les 
Palestiniens.

L’hypocrisie des grandes puissances

Netanyahou  présente  la  guerre  contre  le  Liban 
comme une question de survie pour Israël. Mais face à 
l’État israélien, armé à flux tendu par les principaux 
pays impérialistes, soutenu par la présence de porte-
avions américains et  français,  l’Iran et  le Hezbollah 
n’ont  pas  intérêt  à  chercher  la  guerre  et  un 
embrasement  de  toute  la  région.  Biden  clame  qu’il 
travaille à une désescalade au Liban, mais continue à 
livrer  des  tonnes  d’armes  à  Netanyahou.  Quant  à 
Macron,  il  dit  désormais  qu’il  ne  faut  plus  livrer 
d’armes à Israël, tout en prétendant que la France n’en 
a  jamais  vendu.  Mensonge !  Bien  des  fleurons  de 
l’industrie  d’armement  française  (Thales,  Safran, 

MDBA,  Airbus…)  ont  noué  des  partenariats  avec 
leurs  homologues  israéliens  et  développent 
conjointement  leurs  activités  au  grand  profit  des 
capitalistes français de l’armement.

Pas en notre nom !

Pour les dirigeants du monde capitaliste, la priorité 
est de continuer à s’appuyer sur l’État d’Israël pour 
défendre  leurs  intérêts  dans  la  région.  Peu  leur 
importe  que  les  Palestiniens  de  Gaza  se  fassent 
massacrer  et  que,  maintenant,  les  Libanais  soient 
atteints par la guerre, tant que leur ordre impérialiste 
est assuré. Il n’y a rien à attendre de leurs promesses 
de cessez-le-feu. Quant au peuple israélien, il fait lui 
aussi  les  frais  de  cette  politique :  l’avenir  que  le 
gouvernement  israélien  lui  prépare  est  celui  d’une 
guerre sans fin et pour l’instant, les manifestations qui 
ont lieu pour dénoncer le mépris de la vie des otages 
encore détenus à Gaza, n’ont pas suffi à faire vaciller 
cette escalade guerrière.

Nous aussi, nous devons affirmer notre opposition 
à ces massacres. Ils ne doivent pas se faire en notre 
nom. Le mouvement international de solidarité avec la 
Palestine,  avec  ses  manifestations  partout  dans  le 
monde,  joue  un  rôle  essentiel :  il  permet  non 
seulement  de  briser  le  sentiment  d’isolement  des 
Palestiniens, mais aussi de saper l’un des piliers de la 
puissance  de  l’État  israélien,  à  savoir  le  soutien 
occidental. Plus que jamais exprimons partout, sur nos 
lieux de travail, nos lieux d’étude et dans la rue notre 
solidarité  avec  le  peuple  palestinien  et  notre 
opposition à l’invasion du Liban.



Un abus de pouvoir
Certains cadres de l’hôpital refusent de donner des 

jours de congés à nos collègues ASH les jours où elles 
sont en surnombre sous prétexte que, s’il manque un 
agent sur l’hôpital,  elles  pourront aller  renforcer  les 
autres services. Ça nous devient donx de plus en plus 
compliqué  de  pouvoir  choisir  nos  vacances.  C’est 
intolérable.

Barnier : une déclaration de guerre au monde 
du travail

Dans  son  discours  de  politique  générale  devant 
l’Assemblée,  Barnier  a  insisté  sur  la  « dette 
colossale » qu’il prétend vouloir réduire – mais bien 
sûr sans préciser qu’elle est due en grande partie aux 
centaines  de  milliards  versés  chaque  année  au 
patronat.

Avant d’annoncer la couleur : couper massivement 
dans les budgets des services publics et en réduire le 
personnel,  au  nom de la  lutte  contre  « l’illusion du 
tout  gratuit »  et  de  la  « chasse  aux  fraudes ».  Une 
nouvelle  dégradation  de  grande  ampleur  est  donc 
programmée dans les domaines de l’éducation, de la 
santé,  des transports  et  de la protection sociale. Les 
collectivités territoriales sont particulièrement visées. 
La réforme des retraites ne sera pas annulée, tout au 
plus « aménagée ». Le gouvernement a même osé la 
provocation  de  proposer  le  report  de  six  mois  de 
l’augmentation légale des pensions de retraite. Quant 
à l’effort qui sera, parait-il, prescrit aux plus riches et 
aux  grandes  entreprises,  il  reste  dans  le  flou.  Tout 
porte à croire que cet « effort », s’il est bien demandé, 
ne  sera  que  symbolique.  Mais  Barnier,  secondé  par 
son ministre de l’Intérieur, Retailleau, n’a pas manqué 
de  proclamer  le  renforcement  du  « contrôle  de 
l’immigration » cher à l’extrême droite : haro sur les 
migrants et les travailleurs immigrés.

Le  gouvernement  présente  son  programme  anti-
ouvrier au service du patronat, à nous, travailleuses et 
travailleurs,  d’élaborer  notre  plan  de  lutte  pour 
défendre nos acquis et gagner nos revendications.

La chasse aux mineurs isolés se poursuit
Un  mois  après  la  fin  des  JO,  de  nombreux 

migrants,  dont  une  majorité  de  mineurs  isolés, 
reviennent  dans  la  capitale.  Mais  leurs  campements 
sont  systématiquement  démantelés  par  les forces  de 
l’ordre. Des associations alertent  sur le fait  que ces 
jeunes ne reçoivent plus aucune proposition de « mise 
à  l’abri »  –  contrairement  aux  majeurs,  envoyés  en 
province.  De plus ils ne sont pas pris en charge par 
l’aide  sociale  à  l’enfance  (n’étant  pas  reconnus 
« mineurs »  par  l’État)  et  ne  peuvent  s’adresser  au 
115,  un  numéro  de  téléphone  accessible  seulement 

aux adultes.
Alors  ces  jeunes  restent  à  la  rue  où  ils  sont 

pourchassés non stop par la police.

La guerre contre les créatures diaboliques
L’archevêque de Toulouse va célébrer une messe 

solennelle le 16 octobre dans le but « de conjurer les 
ténèbres ». Les « ténèbres » en question sont incarnées 
par une troupe de théâtre,  La Machine,  qui  compte 
faire défiler dans les rues de la ville les personnages 
d’un  spectacle  créé  il  y  a  six  ans  et  intitulé  « Le 
Gardien du Temple : la Porte des Ténèbres ». Parmi 
ces derniers : Astérion le Minotaure, Ariane la Grande 
Araignée  et  Lilith  la  Gardienne  des  Ténèbres,  mi-
femme  à  cornes  de  bouc,  mi-scorpion  à  pattes  de 
crabe.  Pour  le  pieux  mitré,  qui  parle  d’une 
« iconographie diabolique », cela sent le  soufre et la 
main du Malin. Et il compte le combattre à coups de 
génuflexions, seaux d’eau bénite et ferventes prières. 
C’est sûr, ça va marcher !

Ils veulent jouer au docteur…
et tombent sur un os

Dans l’usine Tesla près de Berlin, le taux d’arrêts 
maladie  serait  certains  jours  de  la  semaine  30 % 
supérieur à la moyenne de l’industrie. La direction a 
immédiatement  pris  des mesures,  premièrement  une 
prime de 1000 euros si le taux de présence du salarié 
est  supérieur  à  95 %,  quitte  à  mettre  sa  santé  en 
danger ; et  aussi envoyer les chefs directement chez 
les employés pour s’assurer qu’ils sont bien malades. 
Mais ceux-ci ne s’en sont pas laissé compter : certains 
ont  claqué  leur  porte  au  nez  du  chef,  d’autres  ont 
menacé d’appeler la police et d’autres encore ont tout 
simplement  ignoré  complètement  ces  visites. 
Conclusion  de  la  direction :  « On  a  été  reçu  avec 
beaucoup d’agressivité. » Tu m’étonnes !

Sus aux services publics
Sur la même longueur d’onde que Barnier, la Cour 

des  comptes  préconise  de  faire  des  économies  en 
sabrant  dans  les  dépenses  de  fonctionnement  des 
collectivités  territoriales.  Ce  qui  se  traduirait  par  la 
suppression  de…  100 000  postes  d’agents  locaux, 
d’ici  à  2030.  Encore  un  mauvais  coup  contre  les 
services publics, notamment ceux dont s’occupent les 
collectivités  territoriales  dans  des  domaines  comme 
les transports, l’action sociale et la santé,  la culture, 
l’environnement, etc. 

Quant  à  tailler  dans  les  profits  des  grandes 
entreprises  c’est  une  piste  que  Pierre  Moscovici, 
« socialiste » et président de la Cour des comptes, a 
sans doute oublié d’explorer.

Pour nous joindre : nparevolutionnairesbesancon@gmail.com
Site national : https://npa-revolutionnaires.org 
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